
 
313 

Provided by the Church of the Lutheran Confession - Board of Missions 

Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 9.3 – La doctrine des moyens de grâce  

Le Saint-Esprit ne travaille que par les moyens de grâce 

Il ne fait aucun doute que le Saint-Esprit aurait pu choisir de transmettre le pardon des péchés gagnés 
par Christ et de créer la foi en Christ de différentes manières. Mais le fait est qu’il a choisi d’accomplir 
son ouvrage à travers l’Évangile en Parole et Sacrement. Il utilise également la loi de Dieu – à la fois la 
loi naturelle dans le cœur de l’homme et la loi écrite – pour préparer les cœurs humains à la réception 
de l’Évangile. Mais seul l’Évangile transmet le pardon des péchés et crée la foi. L’apôtre Pierre parle 
d’être « régénérés, non par une semence corruptible, mais par une semence incorruptible, par la 
parole vivante et permanente de Dieu » (1 Pierre 1:23). L’apôtre Paul a écrit à ses convertis à Corinthe : 
« C’est moi qui vous ai engendrés en Jésus-Christ par l’Évangile » (1 Corinthiens 4:15). Jésus a prié 
pour toutes les générations futures de croyants « qui croiront en moi par leur parole » (Jean 17:20), 
c’est-à-dire la parole de ses apôtres. Jésus a dit : « Les paroles que je vous ai dites sont esprit et vie » 
(Jean 6:63). 1 Corinthiens 1:21 enseigne très clairement que Dieu a choisi de travailler à travers sa 
Parole : « Il a plu à Dieu de sauver les croyants par la folie de la prédication ». 

Dieu a mis cette puissance dans l’Évangile, peu importe si l’Évangile est dit ou écrit ou médité dans le 
cœur. La puissance de l’Évangile est également à l’œuvre lorsque l’Évangile est représenté ou présenté 
sous forme d’art ou de symboles, et lorsqu’il est combiné avec les éléments terrestres de l’eau dans le 
baptême ou du pain et du vin dans le Repas du Seigneur. 

Cependant, la manière la plus courante est probablement de parler de paroles, et c’est pourquoi Jésus 
a dit à ses apôtres : « Allez par tout le monde, et prêchez la bonne nouvelle à toute la création » 
(Marc 16:15). C’est pourquoi Jésus leur a dit : « Que la repentance et le pardon des péchés seraient 
prêchés en son nom à toutes les nations » (Luc 24:47). De même, Paul a demandé : « Comment 
croiront-ils en celui dont ils n’ont pas entendu parler ? Et comment en entendront-ils parler, s’il n’y 
a personne qui prêche ? » (Romains 10:14). 

Mais depuis l’époque de Moïse, l’Évangile n’a pas seulement été présenté oralement, mais aussi par 
écrit. Jésus a dit à ses adversaires : « Si vous croyiez Moïse, vous me croiriez aussi, parce qu’il a écrit 
de moi. Mais si vous ne croyez pas à ses écrits, comment croirez-vous à mes paroles ? » (Jean 5:46-
47). Jésus a dit des Écritures de l’Ancien Testament : « Ce sont elles qui rendent témoignage de moi » 
(Jean 5:39). Dans la parabole de Jésus sur l’homme riche et le mendiant Lazare, il a enseigné qu’il n’y 
a rien de plus puissant pour convertir un homme pécheur que « Moïse et les prophètes » (Luc 16:31). 

Jésus lui-même n’a écrit ni lettres ni livres, mais ses apôtres l’ont fait. Jean a écrit son Évangile comme 
moyen de grâce, car il a inclus ces mots : « Ces choses ont été écrites afin que vous croyiez que Jésus 
est le Christ, le Fils de Dieu, et qu’en croyant vous ayez la vie en son nom » (Jean 20:31). L’apôtre Paul 
a donné des instructions aux chrétiens de Thessalonique concernant sa lettre : « Je vous en conjure 
par le Seigneur, que cette lettre soit lue à tous les frères » (1 Thessaloniciens 5:27). Paul a écrit à 
Timothée que « les saintes lettres…peuvent te rendre sage à salut par la foi en Jésus-Christ » (2 
Timothée 3:15). Les Écritures, « inspirée de Dieu » (expirées par Dieu), est « utile pour enseigner, pour 
convaincre, pour corriger, pour instruire dans la justice, afin que l’homme de Dieu soit accompli et 
propre à toute bonne œuvre » (2 Timothée 3:16-17).  
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L’Évangile peut également être représenté par des symboles, comme la crucifixion salvifique du Christ 
a été représentée par le serpent sur une perche qui a sauvé ceux qui l’ont regardé (Jean 3:14-15). 
Marie « repassait dans son cœur » les paroles et les actions des anges à la naissance de son Fils Jésus 
et les paroles de son fils Jésus, âgé de douze ans. Certes, le Saint-Esprit était encore à l’œuvre à travers 
ces paroles de Dieu pendant que Marie les méditait (Luc 2:19, 51). 

Sans la Parole de Dieu, les gens du monde marchent « dans les ténèbres » et habitent « le pays de 
l’ombre de la mort » (Ésaïe 9:1). Sans l’Évangile du Christ, la situation des païens était la suivante : 
« les ténèbres couvrent la terre, et l’obscurité les peuples » (Ésaïe 60:2). Ils « sont assis dans les 
ténèbres et dans l’ombre de la mort » (Luc 1:79). Avant que le Saint-Esprit apporte la vérité de Jésus 
aux gens, « les païens…marchent selon la vanité de leurs pensées. Ils ont l’intelligence obscurcie, ils 
sont étrangers à la vie de Dieu, à cause de l’ignorance qui est en eux, à cause de l’endurcissement 
de leur cœur » (Éphésiens 4:17-18). 

Le Saint-Esprit utilise l’Évangile pour amener les gens hors des ténèbres de l’incrédulité à la lumière de 
l’Évangile. Jean-Baptiste était « rempli de l’Esprit-Saint dès le sein de sa mère » (Luc 1:15). Nous 
voyons que l’Esprit agissant en lui était associé au fait de parler de la mère de Jésus Marie, car sa mère 
Élisabeth a dit à Marie : « Aussitôt que la voix de ta salutation a frappé mon oreille, l’enfant a tressailli 
d’allégresse dans mon sein » (Luc 1:44). Jésus a dit à Nicodème que l’Esprit a travaillé avec l’eau du 
baptême pour provoquer une nouvelle naissance (Jean 3:5), car le baptême est en effet « le baptême 
de la régénération » du Saint-Esprit (Tite 3:5). L’apôtre Paul a fait remarquer aux chrétiens de Galatie 
que le Saint-Esprit ne leur est pas venu par leur obéissance à la loi, mais plutôt par l’écoute de 
l’Évangile. Il leur a demandé : « Est-ce par les œuvres de la loi que vous avez reçu l’Esprit, ou par la 
prédication de la foi ? » (Galates 3:2). Dans le contexte de ce que Paul disait, la réponse est clairement 
par la prédication – comme nous l’avons déjà vu que la foi passe par l’écoute de l’Évangile. 

Martin Luther a affronté les faux enseignants de son temps qui croyaient que le Saint-Esprit faisait son 
ouvrage directement sans utiliser aucun moyen. Martin Luther a conclu : « Dieu ne donne à personne 
son Esprit ou la grâce, sinon par ou avec la Parole externe préalable » (Les articles de Smalkalde, la 
partie III1). « Dieu ne veut entrer en rapport avec nous, les hommes, que par sa parole externe et parles 
sacrements » (Les articles de Smalkalde, la partie III2). 

Questions 

1. Comment le Saint-Esprit a-t-il choisi de faire son ouvrage ? 
2. Comment le Saint-Esprit utilise-t-il la loi et comment utilise-t-il l’Évangile ? 
3. Sous quelles différentes formes l’Évangile du Christ peut-il faire son ouvrage ? 
4. Quel est le moyen que Dieu a choisi pour convertir les pécheurs en croyants ? 
5. Comment le serpent sur la perche à l’époque de Moïse a-t-il proclamé l’Évangile ? 
6. Comment la Bible décrit-elle les personnes qui n’ont pas l’Évangile ? 
7. Qu’est-ce que certains faux enseignants ont affirmé au sujet du Saint-Esprit à l’époque de 

Luther ? 
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